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Arnaud : Es-tu satisfait de  la manière dont ton équipe a préparé 
le championnat ?

« A ce jour, je suis très satisfait de l’équipe. Nous travaillons dans 
une bonne ambiance depuis le 15 août, jour de la reprise. Nous 
avons fait un stage à Salies du Salat qui nous permis de bien lancer 
cette dynamique, et cinq matchs de préparation qui nous ont 
permis d’avancer dans la construction du projet collectif. Par 
ailleurs, je pense que chacun trouve au fil du temps sa place, qu’il 
s’agisse du staff ou des joueurs. » 
  
Les derniers matchs amicaux ont donné des signes forts …

« On gagne quatre de nos cinq rencontres de préparation. J’avais 
initialement prévu d’en jouer sept,  mais le tournoi de Montauban a 
été annulé. Ces diverses prestations furent effectivement plutôt 
rassurantes, mais je ne veux toutefois pas que l’on s’arrête aux 
résultats.. Nous n’avons encore rien gagné aujourd’hui  ! Nous 
connaîtrons notre réelle valeur d’ici quelques journées de 
championnat. » 
  
Pas de blessés à déplorer à cet instant de la saison ?

« Pour le moment, pas de blessé à déplorer et j’en suis ravi. On a 
adapté les charges d’entraînement puis Olivier Pratviel a pris le 
relais de la préparation physique. Les organismes semblent prêts à 
rentrer dans l’arène ! » 
  
Quels sont les objectifs   fixés par le club et ceux qui tu vas 
demander à tes joueurs

« L’objectif du club est clair : UN MAINTIEN CONFORTABLE. Sans 
être prétentieux, on se maintiendra mais je ne souhaite pas me 
contenter de cela. Mon rôle de manager est de fédérer les 

motivations. Cette équipe est un 
assemblage de compétiteurs 
exigeants, de « vieux routiers » plus 
proches de leur fin de carrière que 
du début et qui veulent encore 
vivre un projet sportif ambitieux. 
Les jeunes  ? Ils veulent avoir la 
chance et prouver leur valeur. » 
  
Q u e t ’ i n s p i re n o t re p o u l e 
comparée à celle de la saison 
dernière 
« 2000 km de plus  ! En étant plus 
sér ieux, mon sent iment est 
partagé. D’un côté, je suis content 
de matcher des équipes au style 
de jeu différent mais d’un autre 
côté, l’ambiance «  chaude  » des 
sa l les du sud-ouest va me 
manquer. » 
  
La Fédé nous a privé d’un joli 
derby avec Cugnaux….

«  Oui, dommage car les derbys génèrent de la passion, de 
l’engouement. Ça remplit les salles  et entretient la ferveur des 
aficionados ! Par ailleurs, je pense que cela aurait été une belle fête 
du basket haut garonnais car il y a du respect entre les joueurs, 
coachs et dirigeants. Nul doute que l’on se croisera en cours de 
saison pour une opposition de travail ou pourquoi pas un tour de 
Coupe de France ?! »

COLOMIERS BASKET
4 Alexandre LETANG 20 191 1-2

5 Marc MERCIER 32 197 4

6 Alexis BENCHIMOL 24 195 3

7 Samuel NOUET 23 198 3-4

8 Robin NAVAL 23 185 1-2

9 Aymeric BENCHIMOL 32 195 3

11 Romain DENIS 22 178 1

13 Ousmane NIANG 31 202 5

14 Check CISSE 34 200 5

15 Jean Manuel GUSTAVE 25 203 5

Assistant Coach Jean Gaël PERCEVAULT

Coach Arnaud BROGNIET
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Interview …Arnaud Brogniet
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TULLE CORREZE
4 Tristan RIGAL 18 191 3
5 Martin MAHE 17 197 4
6 Josep GRAU VERCHER 29 195 2
7 Rafaël SANSON 25 198 3-4
8 Pierre MURZIN 23 200 1-2
9 Mohamed TRAORE 32 195 2
10 Axel LECLERCQ 22 194 1
11 Anthony CHIVE 31 189 5
12 Anthony DEMAILLY 34 187 3
13 JeanSébastien OUANA 25 176 1
14 Florian BROUSSOU 23 195 5
15 Divinski THERMILUS 25 201 5
16 Hugo LECLERCQ 23 183 2
17 Vincent KLIPFEL 23 190 4

Coach Dragomir TODOROV



P o u r l e s 
plus habitués de la salle Piquemal, 
Samuel Nouet n’est pas un  inconnu. Plus 
d’une fois la saison dernière, il a partagé 
l’entraînement de ses futurs partenaires. Il 
faut dire que son travail en alternance 
dans une grande entreprise basée à Saint 
Martin du Touch, lui a grandement facilité 
son arrivée dans le club et son intégration 
rapide avec ses nouveaux coéquipiers. 
Comme son profil, poste 3 ou 4 -et même 
meneur de jeu à ses débuts à l’école de 
basket de Saint Médard en Jalles-   était 
recherché par le coach Arnaud Brogniet, 
sa présence au club aujourd’hui n’est une 
surprise pour personne. Le double mètre 
de Samuel – i l lu i manque deux 
centimètres- ne passe donc pas inaperçu. 
Pourtant, le jeune homme est discret. 
Discret et réfléchi. 
Une tête bien pleine dans un corps bien 
fait a-t-on coutume de dire. Samuel a 
toujours écouté les conseils de ses 
parents Gil et Virginie. Il a rapidement su, 
malgré ses rêves d’enfants que le basket 
professionnel resterait à jamais un rêve 
pieu. 
« Le choix de poursuivre mes études s’est 
rapidement imposé à moi. Aujourd’hui, à 
23 ans, je ne regrette rien et je suis même 
en train de m’épanouir à travers un choix 
proffessionnel , dont beaucoup ont douté- 
lequel  n’avait rien d’évident au départ. » 
Titulaire d’un bac en comptabilité, il ne se 
passionne pas réellement pour cette 
matière. Il lui faut prendre une décision. 
Ce sera la «  logistique  »   Un nom 
barbare !. 
«  Cela concerne tout ce qui touche aux 
transports: qu’ils soient routiers, maritimes 
ou   ferrovières.   Dans mon cas- de la 
logistique industrielle,   laquelle peut 
toucher à l’approvisionnement pour faire 
vivre une ligne de production et faire rouler 
les machines. Aujourd’hui, je ne regrette 
pas  mon choix ». 
Compte tenu de sa jeunesse et de son 
manque d’expérience, Samuel sait qu’il 
ne sera pas facile de trouver un premier 
emploi la saison prochaine.. « Comme sur 
un terrain, il faut être mobile  » aime t-il à 
répéter sans se prendre la tête. 

«  J’ai toujours eu les pieds sur terres. 
L’environnement familial n’y est pas 
étranger». Un environnement qu’il a su 
nous faire partager sans fermer aucune 
porte.   « Nous sommes trois garçons. Il y 
a   Noah, mon jeune frère de huit ans, et 
Loic mon aîné   de 25 ans  .   Loic est 
l ou rdement hand icapé depu is l a 
naissance. Il ne   peut ni bouger, ni 
parler… Une hémorragie dans le ventre de 
ma mère pendant la grossesse .   Il a 
pe rdu p resque tou t son sang .  
Aujourd’hui, on communique seulement 
par le regard mais on se dit beaucoup de 
choses avec nos yeux- dit-il avec le 
regard pétillant d’un amour total. Je l’ai 
toujours connu ainsi, ça ne me dérange 
pas d’en parler »   
Samuel affiche outre une réelle sincérité,  
le comportement d’un grand adolescent, 
heureux de partager   sa vie et l’existence 
d’un frère aimant et aimé   en même 
temps qu’un bout de sa nouvelle aventure 
columérine, laquelle prend corps dès ce 
soir avec ce premier match contre Tulle, 
plus de 10 ans après ces premiers pas de 
basketteur en Gironde : 
« Pour ne rien vous cacher, j’ai connu une 
croissance tardive. Vers 17 ans…   Du 
coup, je n’ai pas eu   énormément de 
sélections chez les jeunes  .   Sans doute, 
un manque de talent -dit-il modestement- 
 Mais, ce n’est pas grave. Je le vis très 
bien.   Mon objectif est tout simplement 
d’évoluer à mon meilleur niveau et prendre 
du plaisir. »  
Colomiers lui tendait donc les bras pour 
des raisons professionnelles, Il n’a eu, ni 
le temps, ni l’envie de se vendre ailleurs. 

Sa venue à Colomiers s’est donc faite très 
naturellement et nous sommes à peu près 
certains que personne ne va regretter ce 
choix. Ses changements de postes entre 
1, 4 et   3 se sont faits il y a quelques 
années. « Surtout des changements de 
repères. Défensifs ou offensifs, car je joue 
contre des gars qui ne sont souvent pas 
forcément plus grands que moi, (1 ,98m) 
mais qui sont surtout plus lourds  ! Je ne 
pèse que 85 kgs.   Ce manque de poids 
compte beaucoup, je suis donc obligé de 
compenser par la vitesse. Il faut jouer 
vicieux, anticiper les écrans-retard et faire 
avec…. Heureusement, les repères 
reviennent vite » 
Pour le plus grand plaisir de  Colomiers 
basket.

Samuel Nouet …… Bienvenue chez toi

Son parcours :

Samuel a débuté le basket à 6 ans à Saint Médard en Jalles.  En 
minimes, il quitte le club pour la JSA Bordeaux, club présidé aujourd’hui 
par l’international Boris Diaw. Il joue en minimes France puis en cadet 
France. 
Il revient à Saint Médard pour entamer son parcours sénior en Nationale 
2. Deux ans plus tard, il signe  à Mérignac qui évolue en Nationale  3. 
Après avoir obtenu son baccalauréat et entamer un Masters 2 à 
Bordeaux, il signe à Colomiers cette année où il peut poursuivre sa 
dernière année universitaire à Bordeaux avec un job en alternance à 
Saint Martin du Touch.  Il aura 23 ans dans quelques jours


